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J’ai encore des années pour cultiver ma grogne
Apprendre à critiquer et enlaidir ma trogne

M’ajouter quelques rides, des poils et des verrues
Etre proche de l’hybride, me servir de mon cul…
Pour faire des grimaces aux gamins du quartier

Elaborer des crasses m’en réjouir et chanter
A qui veut bien l’entendre que je me suis aigrie
Aux fils de médisances soigneusement choisies

Mettre au point des rumeurs juste pour faire du mal
Briser quelques bonheurs, découper le journal

Ecrire à mes voisins, dénoncer le cornu
Répandre mon venin….Et baigner dans mon jus….

ref
Mais j’irais à confesse le dimanche matin

Dans la joie l’allégresse vêtue comme un boudin
Oui j’irais à confesse avec un vieux couffin
Je parlerais de fesses avec le sacristain…

J’ai encore devant moi presque une éternité
Pour devenir méchante, acariâtre et cracher

Des vérités salaces, des faux, des contres verses
Des histoires dégueulasses montées de toutes pièces

Je laisserais ma coiffure s’étouffer dans les noeux
Mon unique parure s’élimer peut à peut

J’oublierais le savon, laisserais tomber mes dents
Je sucerais de l’ail, des oignons, du hareng

Je porterais le deuil seulement sous mes ongles
Dirais à mes neveux que j’ai tué leur oncle

Je cacherais mes sous dans les trous du matelas
Et je lèguerais tout… Au dernier de mes chats…

Ref 
Mais j’irais à confesse le dimanche matin

Dans la joie l’allégresse vêtue comme un boudin
Oui j’irais à confesse avec un vieux couffin
Je parlerais de fesses avec le sacristain…
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J’ai encore il me semble tout le temps qu’il me faut
Pour mettre mon plan en branle et monter l’échafaud

Pour devenir raciste, ne plus savoir penser
Garder mon âme triste et vous la reprocher

Je prendrais du plaisir à insulter les passants
De dedans mon caveau j’arroserais les gens
De mon fiel aiguisé, ma haine qui me hante

Parfois quelques seaux d’eau si des fois ça me chante
Je laverais mon cœur de ce qu’ils en ont fait

Tous les hommes sans peur qui l’auront délaissé
Je souhaiterais le mal, dirais des trucs mauvais

Panoplie intégrale de la pire des mémés

Mais j’irais à confesse le dimanche matin
Dans la joie l’allégresse j’implorerais les saints

Oui j’irais à confesse chercher le sacrement
Faire part de mes faiblesses et gagner le firmament

Et j’irais à confesse en enfant de putain
Oui j’irais à confesse et si ça vous fait rien

Je jouerais les maîtresses avec du père Lucien 

Mais j’irais à confesse le dimanche matin
Oui j’irais à confesse avec un vieux couffin
Je parlerais de fesses avec le sacristain…


